
Dossier	documentaire	pour	assister	à	la	représentation	de	la	pièce,	Les	Oiseaux	
Mots-clés	:	Théâtre	antique	–	Chœur	–	Utopie	parodique	–	Invention	de	la	comédie	
1)	Informations	générales		
	

	
	

Théâtre	et	Société	
- La	représentation	théâtrale	est	un	des	moments	où	

se	réunit	la	communauté	pour	former	la	cité	(avec	
les	 rassemblements	 politiques,	 judiciaires	 et	
religieux).	

- La	 présentation	 des	 pièces	 s’inscrit	 dans	 des	
concours	 dramatiques	 au	 cours	 des	 fêtes	
religieuses,	 les	 Dionysies.	 A	 l’issue	 de	 chaque	
concours,	 sont	 attribués	 des	 prix	 –	 meilleur	
chorège,	meilleur	poète,	meilleur	acteur.	

Le	comique	multiforme	d’Aristophane	:	
- Une	 intrigue	 élémentaire	 :	 une	 1ère	 partie	 qui	

présente	 le	projet	du	héros	pour	mettre	 fin	à	une	
situation	intolérable	;	une	2ième	partie	qui	montre	les	
conséquences	de	cette	décision	

- Une	affaire	de	rythme	->	enchaînement	de	scènes	à	
effet	

- Comique	de	mots	et	variété	des	 registres	 (du	plus	
lyrique	au	plus	obscène)	

- Une	 position	 «	 contre	 »	 ->	 dénoncer	 toutes	 les	
impostures	

	
2)	Résumé	et	structure	de	la	pièce	

Présentation	de	la	pièce	par	Agathe	Mélinand,	traductrice	
	

	

	
Les	personnages	:		

- Pisthétairos	/	Evelpidès	:	Athéniens	
- La	Huppe,	le	roi	Térée	
- Le	chœur	des	Oiseaux	et	son	coryphée	
- Le	prêtre	–	oiseau		

- Iris	/	Prométhée	/	Poséidon	/	Le	Triballe	(dieu	du	Nord)		
- L’ensemble	 des	 gêneurs	 :	 poète,	 diseurs	 d’oracles,	

Mêton	 le	 géomètre,	 l’inspecteur,	 le	 marchand	 de	
décrets,	 le	 parricide,	 Cinésias	 un	 autre	 poète,	 le	
sycophante	



	
3)	Un	extrait	:	«	Chant	et	hymne	de	la	Huppe	»	–	Traduction	d’Agathe	Mélinand		
Dans	 cette	 pièce	 dont	 les	 personnages	 les	 plus	 nombreux	 sont	 des	 oiseaux,	 Aristophane	 invente	 un	 langage	
spécifique	fait	d’onomatopées,	qui	sont	un	défi	à	relever	pour	les	acteurs	et	qui	participe	de	la	dimension	poétique	
de	la	pièce.	En	voici	un	exemple.	On	est	au	début	de	la	pièce.	Les	deux	héros	ont	trouvé	la	Huppe,	l’ancien	roi	Térée,	
et	lui	ont	fait	part	de	l’idée	de	fonder	une	cité.	Térée	appelle	à	son	épouse,	Procné	le	rossignol,	et	les	autres	oiseaux.		
La Huppe (dans le fourré) : 
– Allons mon amie, quitte le sommeil 
Commence à chanter les hymnes sacrés 
Ouvre ta bouche divine 
Et pleurons notre fils, le malheureux Itys. 
Oh ! Ma chérie ! Fais vibrer de mélodies ton blond gosier ! 
Et que ta chanson monte, à travers les futaies, 
Jusqu’à la maison du Dieu. 
Où Phoïbos, à la chevelure d’or, l’entend, 
Et répond à tes plaintes de sa lyre d’ivoire, 
En formant un choeur de dieux. 
Et les voix immortelles, s’unissant à ta voix, chantent le chant divin des 
bienheureux. 
Evelpidès : 
– Oh Dieu, le père ! Comme il est beau et doux, le chant de ce petit oiseau 
! 
Pisthétairos : 
– Tais-toi ! 
Evelpidès : 
– Pourquoi ? 
Pisthétairos : 
– L’oiseau va encore chanter. 
La Huppe (dans le fourré) : 

– Epopopoï popoï popopopoï popoï 
Io Io Ito Ito. 
Venez, venez, mes frères ailés, 
Qui picorez les champs des paysans. 
Vous, mangeurs d’orge et ramasseurs de grains, 
Envolez-vous au doux son de ma voix, 
Vous tous, qui dans les prés tout juste labourés gazouillez : 
Tio Tio Tio Tio Tio Tio Tio Tio. 
Oiseaux qui picorez le fruit du lierre, dans les jardins, 
Oiseaux des montagnes qui volez l’olive sauvage et l’arbouse, 
Mes amis, mes amis, accourez à ma voix. 
Trioto Trioto Triotobrix. 
Oiseaux du marais nourris de moustiques à la trompe aigue, 
Oiseaux des terrains couverts de rosée, 
Oiseaux de la plaine de Marathon. 
Et toi, l’oiseau à l’aile chatoyante : francolin, francolin. 
Venez, vous qui volez sur les vagues de la mer avec l’Alcyon, 
Venez, il y a du nouveau. Venez vous rassembler, oiseaux au long cou, 
Un homme a des idées. Venez. 
Ici Ici Ici Ici 
Toro Toro Toro Toro Tix. 
Kikavaou, Kikavaou 
Toro Too Toro Li Li Lix. 

	
4)	Des	éléments	d’analyse	:		
La	poésie	
-	Poésie	de	la	nature	:	évocation	des	buissons,	des	fourrés	et	des	forêts	hantées	par	les	oiseaux,	paysages	survolés,	
pâtures	des	êtres	ailés,	air	et	nuées,	et	surtout	évocation	des	divers	oiseaux,	observés	avec	minutie	et	familiarité	
-	Poésie	dans	l’invention	verbale	(le	langage	des	oiseaux)	
-	Poésie	de	la	surprise	inventive,	du	dépaysement	–	création	d'un	monde	singulier,	et	pourtant	familier.		
Le	comique	
-	Comique	des	mots	et	des	jeux	verbaux	/	plaisanterie	grossière	
-	Comique	de	répétition	(chaque	fois	que	Pisthétairos	veut	commencer	le	sacrifice,	les	interrupteurs	surviennent	et	
même	réapparaissent	après	avoir	été	chassés)	
-	Comique	de	caractère	(les	deux	Athéniens)	
-	Comique	de	situation	(héros	tournant	en	rond	dans	le	désert,	bastonnade	…)	
-	Dégradation	parodique	des	personnages	nobles	(issus	de	la	tragédie	–	les	dieux,	Prométhée	:	la	peinture	des	dieux	
ou	des	héros,	montrés	comme	des	êtres	pitoyables.)	
-	Comique	de	mœurs	qui	vise	des	membres	de	la	société	athéniennes	(sycophantes,	fonctionnaires,	poètes,	savants,	
etc.)		
-	 Comique	 de	 l'absurde	 :	 la	 logique	 d'une	 situation	 (la	 fondation	 d'une	 cité)	 et	 des	 mesures	 prises,	 poussée	 à	
l'extrême,	aboutit	à	la	bouffonnerie.		
Les	personnages	
-	Pisthétairos	/	Evelpidès	:	Les	deux	Athéniens	ne	sont	pas	identiques	;	tous	deux	sont	des	vieillards,	audacieux	et	
froussards	à	la	fois,	mais	le	protagoniste	Pisthétairos	est	plus	astucieux,	plus	persuasif	grâce	à	son	esprit	pénétrant,	
qu'Evelpidès.		
-	Les	autres	hommes	:	des	Athéniens	qui	représentent	des	parasites	 institutionnels	qui	s'abattent	sur	 les	cités	de	
l'empire	;	les	premiers	immigrants,	tous	détestables	(le	parricide,	le	mauvais	poète	Cinésias	et	le	pire,	le	sycophante	
héréditaire).		
-	Les	oiseaux	–	dont	La	Huppe,	Téréé.	Ancien	roi,	Térée	est,	en	tant	que	huppe,	bouffi	d'un	orgueil	et	d'une	majesté	
qui	est	en	contradiction	avec	son	apparence	déplumée.	
-	Prométhée	est,	à	l'origine	d'une	nouvelle	vie,	l'ami	du	nouveau	genre	humain	et	l'ami	des	oiseaux	:	il	trahit	les	dieux,	
grecs	et	barbares,	et	enseigne	avec	astuce	à	Pisthétairos	comment	mettre	en	difficulté	la	souveraineté	de	Zeus.	



-	Poséidon,	Héraclès	et	le	Triballe	possèdent	tous	les	défauts	des	hommes	:	Poséidon	renâcle,	Héraclès	est	prêt	à	tout	
céder	pour	manger,	le	Triballe	ne	dit-rien	qui	ne	puisse	être	interprété	comme	Héraclès	et	Pisthétairos	le	veulent	;	la	
loi	de	la	majorité	permet	ainsi	à	Poséidon	de	plier	sans	paraître	se	renier.	(Iris	n’a	qu’un	rôle	effacé)	
	
4)	Pour	bien	suivre	la	représentation	:	un	lexique	

	
	

	
A	l’issue	de	la	lecture,	pendant	la	représentation,	on	sera	surtout	sensible	à	:		

è La	manière	dont	Laurent	Pelly	fait	le	lien	entre	le	caractère	antique	de	la	pièce	et	le	
monde	contemporain	dans	lequel	la	pièce	est	vue	

è Le	traitement	théâtral	du	chœur	et	le	lien	avec	les	spectateurs	
è Le	traitement	théâtral	des	oiseaux	et	la	dimension	poétique	

	


